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Terrorisme

Le terrorisme post-moderne
ä l'exemple du terrorisme nucleaire

A quel degre l'Europe est-elle menacee par des attaques terroristes utilisant des armes nucleaires?

Fiona Lombardi a cherche ä repondre ä cette question dans son travail de licence. Pour donner une

reponse empirique, eile a mene differents entretiens avec d'eminents experts suisses et etrangers. Ses

resultats fönt refiechir.

Fiona Lombardi Tokyo 1995

Depuis environ dix ans, on
voit apparaitre ä cöte du
terrorisme traditionnel de motivation

principalement politique
(ETA, IRA, Tamil Tigers etc.)
un autre type de terrorisme: le

terrorisme post-moderne, dont
les activistes cherchent ä utiliser

des armes de destruetion
massive (NBC). Cette menace,
nouvelle pour la stabilite
internationale, se trouve en etroite
liaison avec 1'accroissement
important de quelques organisations

fondamentalistes terroristes

d'inspiration religieuse,
telles que la secte japonaise
Aum ou le groupement Al-Qaida.

Les terroristes fondamentalistes

representent un grand clan-

ger, puisque, pour eux, l'elimination

des «non-croyants» est
le premier pas vers un monde
plus juste et equitable et que
celle-ci sera recompensee par
le paradis. Pour cette raison, ils
sont prets ä employer, pour la
realisation de leur mission, tout
moyen de combat, meme non
conventionnel.

Cette forte motivation ne suffit

pourtant pas pour commettre
un acte terroriste avec des
armes de destruetion massive.
Leur fabrication requiert en effet

un savoir-faire professionnel
dans differents domaines,

cles moyens financiers parfois
importants et l'acquisition du
materiel necessaire. Pendant
longtemps, on a pense' que la
fabrication de telles armes etait
impossible pour cles organisations

non etatiques. En 1995.

pour la premiere fois dans
l'histoire des armes de destruetion

massive, cles terroristes
competents et bien organises
cle la secte Aum Shinrikyo
commettent un attentat contre
des passagers du metro de
Tokyo, en utilisant un toxique de
combat. Le nombre de victimes
se limite ä douze personnes,
mais le bilan aurait pu etre bien
plus eleve, si les terroristes
n'avaient pas eommis des
fautes durant la phase de
preparation. On compte en
revanche 5500 blesses.

Ce premier attentat est
choquant pour differentes raisons-
depuis ce jour. nous savons

que, non seulement des Etats-
mais aussi des organisations
terroristes sont ä meme d'engager

des armes non conventionnelles

et qu'elles planifient
leurs attentats dans le but de

faire le plus de victimes
possibles. L'attentat de Tokyo
demontre en outre la vulnerabilite
de la societe moderne: les
services secrets ne peuvent pas

controler toutes les activites
terroristes et toutes les cibles

potentielles.

Limpuissance des gouvernements

democratiques et le p0'
tentiel de destruetion d'organisations

non gouvernementales
sont mis en evidence une
nouvelle fois en 2001, quand est

eommis un attentat biologiqL,e
utilisant des spores d'anthrax-
Bien qu'une arme de destruetion

massive ait ete utilise. o°

ne peut pas parier clans ce cas

d'un attentat cle destruetion
massive, vu le faible nombre
de victimes. Cet evenement
demontre ne'anmoins, ä part leS

' Fiona Lombardi a fait son memoire de licence ä l'Universite de Zürich sous la direction du professeur Albert A-

Stahel. Son titre: La menace terroriste nucleaire. S'agit-il d'un danger important pour la securite de l'Europe de

l'Ouest? Traduction de l'article en frangais par Nikiaus Meier, etudiant cn droit.
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Terrorisme

lacunes du Systeme de securite
des Etats-Unis, les difficultes
de la mise en oeuvre ä long ter-
tte de mesures preventives
efficaces contre le terrorisme. En
effet, ces mesures protectrices
Seraient ä long terme en conflit
avec les libertes individuelles,
'"in de garantir aux citoyens
un niveau de protection plus
efficace face ä des actes terro-
n-stes destabilisants, on devrait
restreindre leurs droits individuels

et la marge de manceuvre
d°nt ils disposent. Sommes-
n°us d'accord avec de telles
Mesures

Les armes de
destruetion massive:
üi danger international

A propos de l'emploi pos-
'ble de materiaux nucleaires ä
es fins terroristes, les remarques

suivantes s'imposent. Au
t-oins trois organisations terro-
"stes (Aum Shinrikyo, Al-Qaida

et les rebelles tchetchenes)
nt fait des pas, concrets et do-

curnentes, dans cette direction.
ppuis les annees 1990, la sec-

Aum est proprietaire d'une
"tine d'uranium en Australie,

°ü on extrait annuellement et
egalement une quantite de mala

fer,el radioaclif süffisante pour
construction de plusieurs

rmes nucleaires. Neanmoins,
°n Programme nucleaire n'a

Päs pu etre mene ä terme, car
t.le ne dispose pas des installa-
'0r|s necessaires pour traiter

' uranium.

En 1993, Aum a voulu sur-
^onter les difficultes tech-
Jlues liees ä la construction
une arme nucleaire en es-
yant en Russie, mais sans

Ucces, d'en acheter une dejä

Les centrales nucleaires, «des objets» sensibles.

montee et prete ä l'emploi. En
mars 2000. la police japonaise
annonce que la secte s'est ren-
seignee en Russie, en Ukraine,
au Japon et dans d'autres pays
ä propos d'installations
nucleaires. II n'est pas encore etabli

comment et pour quelles
raisons ces informations ont ete
traitees. Quoi qu'il en soit,
Aum semble n'avoir pas perdu
l'envie d'employer des armes
nucleaires.

Les rebelles tchetchenes s'inte-
ressent aussi aux materiaux
nucleaires; en 1994, ils annoncent

publiquement la possession

de deux armes nucleaires
russes pretes ä l'emploi. Ils

exigent la reconnaissance
internationale de leur independance
de Moscou, sans quoi ils trans-
fereront ces armes en Libye.
Des experts americains arrivent
en Tchetchenie afin de controler

l'existence de ce danger
nucleaire. Ils constatent qu'il

s'agit d'une fausse alarme. Une
annee apres, les rebelles
tchetchenes cachent un Container
rempli de cesium radioactif
dans un parc ä Moscou et alar-
ment la police, probablement
pour regagner leur credibilite
face aux puissances internationales

et pour montrer qu'il ne
faut pas sous-estimer leurs re-
vendications. Vu la faible quantite

de materiel radioactif, il n'y
aura ni blesses, ni morts...

Une autre Organisation terroriste

interessee ä l'acquisition
d'armes nucleaires et de materiel

radioactif est Al-Qaida. Le
Mossad israelien a publie en
1998 des informations selon
lesquelles Ben Laden aurait
paye la livraison d'une petite
bombe nucleaire venant de
Kazakhstan. La livraison devrait
avoir lieu quelques annees plus
tard. Rien ne permet de controler

si Al-Qaida a pu acquerir
une bombe nucleaire. Cette or-

«MSN*
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ganisation a aussi pris des

contacts avec d'anciennes
republiques sovietiques
islamiques comme le Kazakhstan,
ainsi qu'avec l'Afrique du Sud,

pour se procurer du materiel
«adequat». On ne sait pas si

eile est parvenue ä ses fins.

Durant l'operation militaire
americaine «ENDURIN
FREEDOM». des experts tentent
sans succes de controler l'existence

de sources radioactives
sur une grande partie du territoire

afghan, ce qui ne signifie

pourtant pas grand-chose. puis-
qu'un tel materiel nucleaire

peut etre transporte facilement
et sans laisser de traces. La
CIA a neanmoins decode un
message venant d'Al-Qaida qui
indiquait la planification d'un
«Hiroshima against America»,
ce qui est bien sür inquietant.

De tous ces faits prouves, il
ressort que certaines organisations

terroristes sont interessees

ä des Operations de
destruetion massive ä l'aide de
materiaux nucleaires. Nean-

Formes du terrorisme nucleaire

¦ La bombe nucleaire «bricolee».- Cette possibilite
suppose que des terroristes fabriquent et emploient eux-memes
une bombe nucleaire, petite et simple.

¦ Le terrorisme radioactif.- Des substances radioactives
sont melangees ä une bombe conventionnelle. Une autre
possibilite consiste en la contamination de l'environnement par
des materiaux radioactifs sans l'utilisation d'une bombe.

La condition necessaire pour la realisation de ces deux
premieres formes du terrorisme nucleaire sont, mis ä part le
savoir-faire technique, la possibilite de l'acquisition de sources
radioactives en quantite süffisante, que l'on peut trouver dans

les centrales nucleaires (elements combustibles en uranium,
dechets nucleaires tels que le plutonium), dans les hopitaux et
dans l'industrie (materiaux radioactifs tels que cesium ou le

cobalt).

¦ L'attaque ou le Sabotage d'une centrale nucleaire-
Des terroristes sabotent ou attaquent une centrale nucleaire
depuis l'interieur ou l'exterieur par des moyens conventionnels.
afin de propager la radioactivite dans l'environnement. Dans
ce cas, le savoir-faire technique au sujet de l'emploi des materiaux

radioactifs ne represente pas une condition. puisque les
terroristes n'entrent pas en contact direct avec ces substances.

La seule condition de base pour ces trois possibilites du
terrorisme nucleaire est l'acceptation de perdre sa vie, ce qui,
apparemment, n'est pas un obstacle pour les terroristes post-mo-
dernes.

moins. un tel attentat n'a pas

encore eu lieu. Une teile
attaque represente-t-elle une

possibilite veritable. donc un

danger que representeraient des

organisations non etatiques?
Nous nous limiterons ä l'Europe

de l'Ouest.

La menace contre
l'Europe de l'Ouest

Compte tenu cle ces trois
volets du terrorisme nucleaire-
quel est le danger qui en resulte

pour l'Europe cle l'Ouest?

La bombe nucleaire
« bricolee »

II est difficile de savoir si

une teile bombe peut etre
fabriquee. car les avis des experts
divergent. L'acquisition de la

quantite necessaire d'explosii
nucleaire semble difficile. Vu

les niveaux de securite tres eleves

sur les sites des centrales
nucleaires et des transports de

substances sensibles, vu le danger

cree par la radioactivite U"

beree et la grandeur des Containers,

on peut exclure la possibilite

du vol d'environ cinq
kilos de plutonium. respectivement

de 25 kilos d'uranium en-

richi. Pour cette raison, la
possibilite d'un attentat ä la bombe

«bricolee» est negligeable en

Europe de l'Ouest.

Cette conclusion est re'con-

fortante. puisque l'explosion
d'une bombe nucleaire «bricolee»

aurait des consequences

catastrophiques sur la societe-

traumatisme psychique et pa'

nique clans la population.
destruetion physique de bätiments-

contamination radioactive
long terme des regions toll

chees. destabilisation pour un
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temps de l'economie et du
Systeme politique. Si cles terroristes

re'ussissaient ä se procu-
rer le savoir-faire et le materiel
Necessaire ä la fabrication d'une
Petite bombe nucleaire, ils re-
Presenteraient un veritable dan-
§er pour la communaute
interzonale, car d'autres attentats
Nucleaires seraient ä craindre.

'* terrorisme radioactif
Sur Internet ou dans la litte-

r'iture, il est tres facile cie se
procurer les informations et le sa-
°ir-faire necessaires pour la

construction d'une «dirty bomb»
•bombe sale). L'existence d'une
e*le documentation est certai-

nement importante, bien qu'el-
e ne soit pas une condition

Slne qua non. Choisir l'empla-
ement «strategique» d'une

s°urce radioactive dans un su-
Permarche, une gare ou un parc
ne requiert pas de savoir-faire.

"our se procurer le materiel
ddioactif necessaire ä un tel
tentat, les endroits les plus in-
ressants et les moins risques

s°nt les hopitaux et l'industrie,
u l'on travaille tous les jours
ec des substances radioac-
es> sans prendre les mesures

e securite necessaires. De tels
^"droits, ü disparait annuelle-

er|t une quantite' importante
^e materiaux radioactifs, et les

services charges du contröle ne
nt Pas ä meme de dire si ces

k°urces radioactives ont ete ou-
iees quelque part. si elles ont

v
e Perdues ou si elles ont ete

d0|e'es. La possibilite d'un vol
ns des centres cle recherche

1 lors de transports ne peut
J^s etre exciue non plus; les

)rmes de securite y sont un
f u plus eleves que dans les
ro°PUaux ou l'industrie. Le ter-

nsme radioactif represente
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un danger non negligeable pour
l'Europe de l'Ouest.

Les consequences d'une
attaque terroriste utilisant une
«bombe sale» ou diffusant des

rayons ionisants seraient sans
doute moins dangereuses que
l'explosion d'une bombe
nucleaire «bricolee». surtout en

ce qui concerne les dommages
humains et materiels directs.
Les pertes economiques et le

traumatisme psychologique des

populations concernees seraient

par contre enormes.

L'irradiation nucleaire peut
avoir des consequences importantes

pour la sante humaine:
de faibles quantites de cesium
137 ou de cobalt 60 entrent par
la peau dans le corps humain et

engendrent dejä une lente
mutation des cellules, qui peut fi-
nir par le Cancer et la mort. Les

responsables doivent aussi tenir

compte du fait que personne ne
voudra demenager ou aller
travailler dans une zone eventuellement

contaminee, meme si le
danger potentiel est negligeable,

d'apres les autorites. Les

consequences economiques
pourraient donc etre catastrophiques
dans certaines regions.

L'attaque ou le Sabotage
d'une centrale nucleaire

Les installations nucle'aires
civiles en Europe de l'Ouest ne
sont pas toujours protegees de
maniere optimale contre
certaines menaces interieures ou
exterieures. Meme si la realisation

d'un attentat ä l'aide d'une
«truck bomb» (bombe-camion)
par exemple ne devrait pas etre
possible. vu le niveau de se'curite

des structures exterieures
des centrales nucleaires, on ne
doit pas sous-estimer le danger
d'une attaque aerienne. Ce
meme danger externe existe

<MSN|=
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lors du transport de materiaux
radioactifs. Les vehicules,
surtout, ne sont pas proteges d'une
maniere süffisante contre des

attaques par des armes
antichars. Le risque de Sabotage des

transports nucleaires est par contre

relativement bas, vu les

importantes mesures de securite.

En revanche, le risque lors cle

transports d'autres materiaux
radioactifs non fissibles est tres
reel et ne doit pas etre negli-
gee, vu la securite insuffisante
de ces transports. Le risque de

sabotages internes cibles contre
les centrales nucleaires civiles
de l'Europe de l'Ouest est aussi

tres haut; il est neanmoins
tres peu probable que, suite ä

un acte de Sabotage, de la ra¬

dioactivite parvienne dans
l'environnement, vu les importants
dispositifs de securite. Ceci
amene ä dire que le danger
potentiel resultant de l'attaque ou
du Sabotage d'une centrale
nucleaire ne doit pas etre sous-estime

en Europe de l'Est.

Une teile attaque semerait
immediatement la panique parmi

la population, provoquerait
une augmentation du nombre
de Cancers et destabiliserait eco-
nomiquement l'Etat concerne
ainsi que les pays limitrophes.

Bilan

Parmi les trois formes du
terrorisme nucleaire, le terrorisme
radiologique est sans doute le

plus dangereux pour l'Europe
de l'Ouest. vu que les materiaux

ainsi que le savoir-faire
technique sont disponibles plus

ou moins facilement. Meme si

les services responsables, nationaux

et internationaux, ont
conscience des niveaux lacunaires
de securite pour de nombreuses

sources radioactives, ils n'ont

pas encore pris cles mesures

concretes afin d'ameliorer lä

Situation. II est donc difficile
de tirer un bilan optimiste
concernant le danger nucleaire
terroriste, car des groupements
terroristes peuvent tirer profit
de cette faiblesse bien connue
de l'Europe de l'Ouest, afin de

parvenir ä leurs buts de
destabilisation et de destruetion.

F.L-

Courriers des lecteurs

Armee XXI:
des commandants de corps sans corps...

Les divisions et les corps
d'armee vont disparaitre mais
les fonctions des chefs vont
rester. II y aura toujours des
commandants de corps et des
divisionnaires. Ainsi on s'adres-
sera au chef de notre armee en
lui disant mon commandant de
corps! Quelque part, cela me
gene!

On pourrait me retorquer que
jusqu'ä maintenant on disait
bien ä un chef d'e'tat-major de

corps d'armee: «Mon brigadier»

bien qu'il ne commandait
pas une brigade.

II parait que l'on va modifier
les grades des sous-officiers. Je

suis certain que c'est une bonne

chose. Ne pourrait-on pas,
dans Ia foulee, revoir les grades
de nos officiers generaux?

Voilä que j'ai failli prononcer
le mot tabou: «General»!

Ne devrait-on pas oser faire le

pas? Ou bien revenir au bon
vieux temps oü les officiers de

notre armee ne depassaient pas
le gracie cle colonel. Mais on
pouvait etre colonel brigadier.
colonel divisionnaire ou colonel

commandant de corps.

C'etait un grade auquel s'ajou-
tait une fonction. Maintenant-

on a supprime le grade, on ne

laisse que la fonction et. dans

le cas des commandants de

corps et cles divisionnaires. °n

a meme supprime la fonction-
sauf pour les commandants de-

regions territoriales.

II y a quelque chose Ql"

cloche. Ne trouvez-vous pas? (-/

probleme ne me'riterait-il Pa

quelques refiexions ä Berne'1

Jean-Jacques de Reynief'
Neuchäte'

40 ,#3


	Le terrorisme post-moderne à l'exemple du terrorisme nucléaire

